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Un patrimoine végétal de qualité
L’arbre porteur d’identité
Le chêne est très présent dans le paysage proche des habitations et dans les différents massifs forestiers. Le 
cèdre, le magnolia et autres grands arbres d’ornement témoignent du passé prestigieux de grandes propriétés 
ou de châteaux. Le tilleul, le marronnier, le frêne sont fréquents aux abords ou dans la cour des fermes. Sur les 
plateaux de la Double et du Landais, le sol pauvre et acide est occupé par des boisements de chênes pédonculés, de 
taillis de châtaigniers et de pins. Les travaux forestiers correspondent à la plantation de résineux, essentiellement 
en pins sylvestre avec des cycles de culture de 40 à 50 ans. Sur les plateaux et les collines du Crétacé, le sol est 
généralement composé de galets, de sables, de graviers et d’argiles propices aux chênes et aux châtaigniers. 
Sur les versants abrupts bordant les vallées à fond plat au sol calcaire, maigre et sec, se développe la série du 
chêne pubescent en haut, et les landes ou pelouses sèches plus bas. 
La ripisylve, très présente sur les berges de l’Isle, est complétée par un bocage séparant les prairies et formant 
un maillage végétal dans les zones inondables.		
Les rideaux de peupliers d’Italie et les peupleraies indiquent également par leurs silhouettes colonnaires la 
présence de vallée. 

Les haies
Sans parler d’un véritable réseau de haies, il subsiste des 
linéaires formés d’arbres de haut-jet (chêne pédonculé 
et frêne) complétés d’arbustes (aubépine monogyne, 
noisetier, cornouiller, prunellier)... sur la partie du calcaire 
crétacé.
On trouve également un petit bocage dans les 
prairies établies dans les bas-fonds de la vallée de l’Isle. 

Haie arborée avec des arbustes champêtres

Potager Petits lopins de vignes et arbres fruitiers

Des essences rurales variées
Potagers, petites vignes, noyers, noisetiers, figuiers et 
autres fruitiers en bord de route forment l’écrin végétal 
des fermes anciennes ou exploitées. 
L’activité traditionnelle «ouvrier-paysan» a perpétué ce 
mode de plantation autour des pavillons.
Intégrer ce patrimoine végétal dans la composition des 
jardins est une façon de conserver l’identité locale. 

Chênes pédonculés Noyers

Culture de peupliersLandes et pelouses calcaires RipisylveChâtaigniers

Magnolia Alignements de fruitiers

Haie le long des voies

CC ISLE VERN SALEMBRE EN PéRIGORD
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Choisir des essences végétales n’est pas chose aisée. Utiliser des plantes locales garantit leur bon développement 
et favorise l’intégration du bâti dans son contexte. Le végétal, par les nombreuses sensations qu’il suggère 
(couleurs, odeurs, textures), contribue à la reconnaissance de l’identité du territoire. 
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Ces listes de végétaux, non-exhaustives, proposent quelques essences du milieu naturel et horticoles ou 
trouvées en pépinière ainsi que des vivaces ou annuelles adaptées au territoire de la Communauté de com-
munes Isle Vern et Salembre en Périgord.

Quelles essences ?

Majorité de persistants

Vigne Bignone 

Haie de charmes

Les essences d’ornements
Les arbres en sol calcaire :
Alisier 
Cerisier Sainte Lucie
Chêne pubescent
Erable de Montpellier
Les arbres en sol plutôt 
neutre acide :
Aulne
Charme
Chêne pédonculé
Erable champêtre
Frêne commun
Noisetier
Merisier
Pin sylvestre
Robinia pseudoacacia
Saule cendré ou marsault

Les arbustes persistants :
Buis
Genévrier
Troène champêtre
Genêt à balais
Les arbustes caduques :
Aubépine
Bourdaine
Cornouiller sanguin
Eglantier
Fusain d’Europe 
Prunellier
Viorne lantana

Les grimpantes :
Chèvrefeuille 
Lierre
Ronce des bois
Vigne blanche
Vigne sauvage

Les arbres > 15m :
Cytise
If commun
Marronnier
Noyer à fruit ou à bois
Tilleul
Peuplier noir d’Italie
Les arbres < 15m :
Arbre de Judée
Figuier
Fruitiers : pommier, cerisier, 
pêcher, prunellier...
Lagerstroemia
Orme résistant
Robinia Casque rouge

Les arbustes persistants :
Abélia
Chalef
Escallonia
Fusain fortunei
Laurier tin
Oranger du Mexique
Photinia
Les arbustes décoratifs :
Deutzia
Kolkwitzia
Lila
Perowskia
Seringat
Spirée
Viorne
Weigelia

Les grimpantes :
Bignone
Glycine
Houblon
Jasmin
Rosier grimpant
Passiflore
Vigne vierge

Haie champêtre Haie libre et colorée

Saule cendré

Les essences spontanées

Frêne

les graminées (Pennisetum, Fétuque, 
Miscathus...) entretien facile, gra-
phiques et colorées 

les plantes aromatiques, (Lavande, 
Thym, Romarin, Sauge...), utiles, persis-
tantes et florifères

Tilleul
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4  des dispositions particulières concernent les plan-
tations et les essences dans le règlement d’un Plan 
Local d’Urbanisme ou d’un lotissement
4  des essences sont prohibées aux abords des 
constructions dans les secteurs couverts par les 
prescriptions «retrait et gonflement d’argiles»
4  se méfier du coup de cœur dans une pépinière et des 
cadeaux des amis qui ignorent vos bonnes résolutions.

Quelques précautions 
4  les baies de certains végétaux peuvent être très 
toxiques et les fleurs trop mellifères attirent les insectes
4  la puissance racinaire de certains arbres ou arbustes 
est dangereuse pour les fondations des constructions, 
d’autres ont des racines envahissantes (Mimosa, 
Bambou, Robinier faux-acacias, Peuplier…) 

Les vivaces 
En arbrisseaux ou herbacées, elles offrent un large 
éventail de compositions pour les massifs ou les abords 
d’une construction. Elles renaissent naturellement 
d’une année sur l’autre.
Cette végétation basse, aux feuillages et floraisons très 
variés, permet d’agrémenter l’ensemble du jardin tout 
au long des saisons.


